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~220 LE FANTASQUE.

'Le rIIerd et'aut'resjournaux,'dn même ienre animal,- disent que les.coutps que,
dirige à l'adinnistration le vieil éditeur de la Gazelle ne portent pas. Cela prô'.
vient probablement de ce que le bouihommie ne vise pas assez bas.

Québec' ne sait encore qui dléguer au lParlenent-Uni. On veut de la capa-_
ýtu chez celui.qui devra nous reprseiner En ce cas je conseillerais pour mna
pirt d'eliro les poches de Mr. Thomson.

Monsieur Poulet Thomson est venu ici pour gagner (le l'argent et il fait d'une
pierredeux coups. Aumoyen de son bill d'union il va remplir son but ..... a.. e
vidant-nos poches.

Mr. Poulet Thonson est venu spéculsr le Canada. On p 'n, qu'il
tardera pas à partir, car , du train o en 'sont les choses il s'en ira dés qu'il aura
f:t inaîhonnêtement une fortune honnaêe..

I e Conseil Spécial va 's'assembler sous peu pour, faire encore des lois. Eh
bonDieu, nous 'avons assez de lois comme cela ; il ne nous manque, que de la'
justice.

-11 est foule de gçns qui prêtendent'que monsieur notre gouverneur-gónéraP
est un homme sans pricipes. C'est uneipure calomnie et je soutiens au cor-
traice.qi'il a d'excellens princips ......

1 I.ncipCe(le l'union a éié -ostensiblement désapprouvé par Dieu, lès, le
commencement (lu monde." Après la inte (le notre pirenier père l'Eternel lui
dit : dam, c'est désormais à' la sueur de ton front que tii gagneras ton pain ;
mais i'lie lui a as dit A la sueur de ton front tu gagneras le pain les autres.

Les citoyens de Toronto ont félicite monsieur Thom on sur la jusice et lia-,
bilelé de son administration. A son tour il les folcite sur leur loyaule 'et sur
leu r'conssfancc. 'Voilà;nioiebleu, qui est bien ripos t

Notre goiverneur-général ne jouït pas d'une bonne santL. Là-dessus'
flatteurs et chiens couchauts de se damenter Oraindratînt-is 'de le perdre?
.1avoueque.nous en serions três-promplement consolés, car ce serait 1: pre-
miére fois que le Canaidajouerait à qui perd gagne.

Les souscripteurs de la campagne reçoivent le précédent nuiéro aî ec le pré.
sent. Ils nous pardonneront, nous lespérons, ce retard, attendu que lu paquet
de la poste s'est trouvé égaré. Nous prenons cette occasion d'ajouter que nois
leur trainsmeitons nctre feuille réguhèrement et que s'ils ne la ecçoi ent pas il n'y
a pas de îotre faute. Nous leur snurious gré s'ils nous indiquaient les numéros
qi leur manquent afin de les leurreniplacer si cela se peut, ce qui de plus nous
donnerai t peut-tre les moyens de découvrir d'où provient le mal et d'y faire ap-
porter un remède.

N's abonnés de la ville qui n'ont point reçu les derniers niiurns lu Fantasque
i'dmit ile 'pont_ priés de nous excuýer ; le poriour ordnair dit journal nous

ayant .uittis' sans nous en prevenir, ilne 'nous a pa, éte possible' d'en trourIer iin
avant Luejou Pds. es pers'oines 'quIi 4l-i ' airaient payé' qiielqueà argent feroit-
bien de nous eon donner avis et de no plus:acquitter désormais leurs souscriptions
quieAjuir des reçus' de notre part.


